PROCÈS  VERBAL 


de  l’assemblée  électorale  ^ 

DU  DISTRICT  J$E  MONTAUBAN,  Â l:°' 

AU  DEPARTEMENT  DU  LOT.  Fflc 

Du  2 Juillet  1700.  / / r/ 

V^Ejourd’hùi  deuxième  jour  du  mois  de  juillet  mil  fept 
cent  quatre-vingt-dix,  à l’heure  de  dix  du  matin,  à Montaubm 
dans  l’Églife  des  RR.  PP.  Cordeliers , en  exécution  des  lettres 
patentes  du  Roi,  données  à Paris  le  mois  de  janvier  1790,  fur 
un  decret  de  l’Affemblée  Nationale  du  m décembre  précédent, 
pour  la  conftitution  des  Affemblées  primaires  Si  des  Affemblées 
adminiftratives,  à l’effet  de  procéder  à la  formation  de  l’admi- 
mftranon  du  Diftncf  de  Montauban  , Département  du  Lot, 
affemblés  fous  la  préfidence  de  M.  Sol,  Avocat  en  Parlement! 
demeurant  à Lavaurette , Éleàeur  du  canton  de  Cauffade , â»é 
de  foixante-trois  ans , doyen  d’âge  , lequel  ayant  pris  féance, 
a cho.fi,  pour  faire  les  fondions  de  Secrétaire  par  intérim! 

M.'  Mallet,  Procureur  au  Siège  royal  dudit  Cauffade  , Éleéteur 
du  même  canton;  Meilleurs  Selves,  Avocat  & Procureur;  de 
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Molières,  Lieutenant  de  Vaifîeau  ; Lugol,  Procureur;  DefTau- 
drais , Lieutenant-criminel  ; Satur , Confeiller  a la  Cour  des 
Aides;  Chateau  , Procureur  du  Roi  à PÉledion;  Majorel,  Juge- 
Mage  ; Diffes,  Procureur;  Larquier,  Laboureur;  Cuquel  fils, 
Bozouls  aîné,  auffi  Laboureurs;  Prat-Dumiral,  Confeiller  à la 
Cour  des  Aides;  Vialettes-Liffar,  Négociant;  Couderc,  In- 
génieur ; Gironde,  Officier  Municipal;  Teulieres  , Avocat; 
Dëlbreil , Avocat  général  ; Mialaret,  Avocat;  Timbal,  Confeiller 
à la  Cour  des  Aides , tous  du  canton  de  Montauban  ; de  celui 
de  Cauffade , Meilleurs  Lacofte-Montlaufur , Maire  ; Liaufu , luge  ; 
Pecholier , Procureur  du  Roi  ; Delpech-Saintou  fils  , Avocat  » 
Belcalxel  de  Monvaillan ; Theron,  Lieutenant  de  Juge;  Lugan* 
Jamme,  Laboureur;  Boudet-Labonbardierè , Maître  des  Polies; 
Souliagou,  Notaire;  Poujade  , Notaire;  Miquel,  Avocat  en 
Parlement  ; Caors , Bourgeois;  & Vaille  , Maire  de  Septfonds  ; 
du  canton  de  Réalville , Meffieurs  CalTayre , Bourgeois  ; Gabriel 
Peliflié , Bourgeois  ; Senilh , Négociant  ; & Soulié  fils , Négo- 
ciant ; du  canton  de  Caylux , Meffieurs  Dellard , Curé  ; Laché- 
Ravaiflon , Procureur  du  Roi  ; Vabre  ; & Roquebmne , Méde- 
cin ; du  canton  de  Montpezat , Meffieurs  Mary , Notaire  ; Palmie, 
Laboureur  ; Depeyre  , Bourgeois  ; & Batut , Bourgeois  ; du 
canton  de  Bruniquel,  Meffieurs  Arbus-Lapalme  , Bourgeois  ; 
Sartre  du  Salit,  Avocat  ; Malet,  Avocat  ; Rey , Bouigeois, 
Maugès;  Delmas,  Vicaire;  Arbus,  Avocat;  Marcon  , Bour- 
geois ; Panat , Notaire  ; & Almayrac , Marchand  ; du  canton  de 
Lafrançaife , Meffieurs  Pecharman,  Avocat  ; Inard , Bourgeois  ; 
Brun  , Bourgeois  ; Admirai , Marchand  ; Clou , Marchand  ; 
Mauri  de  Saint-Vidor  & Delbreil , Bourgeois  ; du  canton  de 
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Montclar,  Meilleurs  Cibiel,  Négociant;  Rey,  Maire;  Vaquier; 
ïchié  ; de  Herlandès  ; du  canton  de  Molieres,  Theron  , Curé  ; 
Bouffac  , Confeiller  ; Cauffil , Avocat  ; Martin  , Laboureur  ; 
Borderies  aîné,  Praticien;  de  Roudil,  Officier  Municipal;  du 
canton  de  Mirabel,  Meffieurs  Grimai,  Maire;  Deiché,  Notaire; 
Lagarrigue  , Bourgeois  ; Cruzel , Laboureur  ; de  Alric  ; du  can- 
ton de  Puylaroque , Meffieurs  Delort,  Notaire;  Labarthe-Pradal, 
Juge;  Treffens,  Avocat;  de  Lacaffagne,  Médecin;  de  enfin  du 
canton  de  Negrepeliffe , Meffieurs  Viguié , Négociant  ; Rouere , 
Bourgeois  ; Roffy , Médecin  ; Dupuy , Bourgeois  ; Alexandre 
Delon  , Bourgeois  ; Theron  , Avocat  ; Marty , Laboureur  ; 
Baile  , Laboureur  ; Cluzel  de  Raujol , auffi  Laboureurs  ; tous 
Éleéteurs  du  Diftriét  de  Montauban. 

Après  quoi  mefdits  Sieurs  Marcon  de  Montricoux,  Panat  dudit 
Montricoux , tous  deux  du  canton  de  Bruniquel , âgés  Pun  de 
Pautre  de  foixante-deux  ans , de  Lagarrigue , âgé  de  foixante 
ans,  Électeur  du  canton  de  Mirabel,  plus  anciens  d’âge  après 
mondit  Sieur  Sol,  Préfïdent , ont  auffi  pris  féance  pour  faire  les 
fonctions  de  Scrutateurs,  à l’effet  de  recueillir  , dépouiller  de 
recenfer  les  ferutins  pour  la  nomination  d’un  Préfïdent,  d’un 
Secrétaire  de  de  trois  Scrutateurs,  qui  recueilleront,  dépouille- 
ront de  recenferont  à leur  tour  les  ferutins  fubféquens  pour  la 
nomination  de  douze  Membres  qui  doivent  former  l’adminis- 
tration du  Diftriét  dudit  Montauban,  de  pour  celle  d’un  Procu- 
re ur-fyndic. 

Par  mondit  Sieur  Sol,  Préfïdent,  a été  dit  qu’ayant  été  déjà 
procédé  , à Cahors,  en  Affemblée  électorale  du  Département  du 
Lot,  à la  nomination  des  Membres  de  l’adminiftration  dudit 
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Département:,  & à celle  du  P r o c u r e u r-géné  ral-fy  n die,  la  pré- 
fente  Ârfemblee  a ete  convoquée  à cejourd’hui,  heure  de  neuf 
gu  matin,  à 1 effet  de  procéder  à la  formation  de  ladite  adrni- 
niilration  du  Di  fl  ri  51  de  Montauban,  par  la  nomination  des 
douze  Membres  qui  doivent  la  ccmpofer  ,&  par  celle  du  Pro- 
cureur-fyndicj  qu’avant  de  paffer  à l’exécution  du  fufdit  décret, 
quant  à ce,  il  convient,  conformément  à l’article  XXIV  du 
même  décret,  de  procéder,  parmi  feul  fcrutin  individuel,  à la 
pluralité  abfolue  des  fuffrages , à la  nomination  d’un  Préludent, 
& par  un  femblable  fcrutin  à celle  d’un  Secrétaire. 

Et  en  conféquence  les  Membres  Électeurs  ci-deffus  dénom- 
més, appelés  l’un  après  l’autre,  ayant  chacun  dépofé  oftenfible- 
ment  leur  fcrutin  dans  le  vafe  à cet  effet  deftiné  6c  placé  audevant 
de  Meilleurs  les  Scrutateurs , 6c  ledit  fcrutin  recueilli , dépouillé 
6c  recenfé  par  lefdits  Sieurs  Scrutateurs,  il  en  eff  réfuîté  qu’aucun 
Électeur  n’a  obtenu  la  pluralité  abfolue  des  fuffrages  pour  être 
élu  Préfîdent  , 6c  il  a été  déclaré  y avoir  lieu  de  paffer  à un 
fécond  tour  de  fcrutin  , lequel  ayant  été  fait , recueilli , dé- 
pouillé 6c  recenfé  comme  le  précédent,  perfonne  n’a  non  plus 
obtenu  la  pluralité  abfolue  ; mais  il  en  eff  réfuîté  que  M.  Satur, 
Confeilîer  à la  Cour  des  Aides,  6c  M.  Liaufu,  Juge  de  Cauffade, 
font  les  deux  qui  à ce  fécond  tour  ont  réuni  le  plus  grand 
nombre  de  fuffrages.  La  proclamation  en  a été  faite,  6c  déclaré 
y avoir  lieu  à un  troifième  tour  de  fcrutin,  6c  qu’il  ne  doit  être 
voté  qu’entre  mefdits  Sieurs  Satur  6c  Liaufu  , pour  l’un  d’eux 
être  élu  Préudent  de  la  préfente  Affemblée. 

Et  ayant  été  procédé  audit  troifième  6c  dernier  tour  de  fcru- 
tin , 6c  icelui  recueilli , dépouillé  6c  recenfé  en  la  forme  ci- 
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deffus , il  en  eft  réfulté  que  fur  quatre-vingt-douze  votans, 
mondit  Sieur  Liaufu  , Juge  de  Cauffade  , a obtenu  quarante- 
neuf  fuffrages  , &c  mondit  Sieur  Satur  quarante-un  ; de  maniéré 
que  mondit  Sieur  Liaufu  eft  &.  demeure  élu  Prefident  de  la 
préfente  Affemblée. 

Après  quoi  mondit  Sieur  Sol,  Préfident  comme  doyen  d’âge, 
vu  qu’il  eft  plus  de  midi , a déclaré  la  féance  levée , & renvoyé 
icelle  pour  la  nomination  du  Secrétaire  à l’heure  de  trois  d’apres 
midi  de  ce  jour , & a ligné  avec  lefdits  Sieurs  Scrutateurs  & 
Secrétaire.  Sol,  Préfident;  i3anat,  Scrutateur;  Marcon,  Scru- 
tateur; Lagarrigue  , Scrutateur;  Mallet,  Secrétaire. 

Et  advenue  ladite  heure  de  trois  d’après  midi  dudit  jour  deu^ 
juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-dix,  dans  ladite  Églife  des 
RR.  PP.  Cordeliers  de  Montauban , affemblés  Meilleurs  les 
Éleéteurs  du  Diftrid  de  Montauban,  ci-devant  nommés,  en- 
femble  Meilleurs  d’Efcorbiac,  Chevalier  de  S-  Louis,  du  canton 
de  Montauban;  de  Gaulejac , Curé  de  Réalville  , canton  dudit 
lieu  ; Olier  & Bedé , canton  de  Caylux  ; Raynal , Avocat , & 
Pecoul,  Notaire,  du  canton  de  Monrpezat;  Salvi- lourdes  , du 
canton  de  Bruniquel;  & Morin,  Bourgeois,  de  celui  de  Mirabel; 
& mondit  Sieur  Sol,  Préfident  d’âge , ayant  pris  féance , ainfi  que 
mefdits  Sieurs  Marcon  , Panat  & Lagarrigue , Scrutateurs , & 
Mallet , Secrétaire  ; & la  féance  ouverte  par  mondit  Sieur  Préfident, 
il  a été  procédé , par  la  voie  du  fcrutin  individuel,  à la  nomination 
du  Secrétaire  de  la  préfente  Aftemblée  ; & ledit  fcrutin  recueilli, 
dépouillé  & recenfé  par  lefdits  Sieurs  Scrutateurs  , il  en  eft  ré- 
fulté que  perfonne  n’a  obtenu  la  pluralité  abfolue  des  fuffrages, 
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& il  a été  déclaré  y avoir  lieu  de  faire  un  fécond  tour  de  fcrutin; 
8c  icelui  fait  en  la  forme  ci-deffus , recueilli , dépouillé  & re- 
cenfé , perfonne  n’a  encore  non  plus  réuni  la  pluralité  abfolue 
des  fuffrages  ; mais  M.  Deiché , Notaire  royal  du  canton  de 
Mirabel , & Mialaret , Avocat  du  canton  de  Montauban  , ayant 
été  les  deux  qui  ont  à ce  fécond  tour  réuni  le  plus  de  fuffrages, 
ils  ont  été  proclamés , en  obfervant  qu’en  conformité  du  fufdit 
décret  il  ne  peut  être  voté  ail  troifième  tour  de  fcrutin  auquel  il 
va  être  procédé,  qu’entre  mefdits  Sieurs  Deiché  & Mialaret, 
pour  l’un  d’eux  être  élu  Secrétaire  de  la  préfente  Affemblée. 

Et  ayant  été  procédé  audit  troifième  8c  dernier  fcrutin , &: 
icelui  recueilli,  dépouillé  8c  recenfé  comme  deffus , il  en  efl  ré- 
fulté  que  fur  cent  votans  mondit  Sieur  Deiché  a obtenu  foixante- 
un  fuffrages,  ôc  mondit  Sieur  Mialaret  vingt-neuf,  8c  qu’il  y a 
eu  dix  voix  perdues  ; de  forte  que  mondit  Sieur  Deiché  efl  8c 
demeure  élu  Secrétaire  de  la  préfente  Affemblée. 

Et  mondit  Sieur  Sol , Préfident , doyen  d’âge , ayant  fait  la 
proclamation  de  mondit  Sieur  Liaufu  pour  Préfident,  8c  de 
mondit  Sieur  Deiché  pour  Secrétaire  de  la  préfente  Affemblée, 
il  a cédé  le  fauteuil  à mondit  Sieur  Liaufu , 8c  ledit  Sieur  Mallet 
a cédé  fa  place  à mondit  Sieur  Deiché,  Secrétaire;  8c  a mondit 
Sieur  Sol  fîgné  avec  lefdits  Sieurs  Scrutateurs  8c  Mallet,  Se- 
crétaire. Sol,  Préfident;  Marcon , Scrutateur;  Panat,  Scruta- 
teur ; Lagarrigue  , Scrutateur  ; Mallet , Secrétaire. 

Et  à l’inftant  ledit  M.  Liaufu , élu  Préfident,  ayant  pris  féance, 
a prêté  en  préfence  de  l’ Affemblée  le  ferment  de  maintenir  de 
tout  fon  pouvoir  la  Conflitution  du  Royaume , d’être  fidelle  à la 
Nation,  à la  Loi  8c  au  Roi;  de  choifir  en  fon  ame  8c  confcience 
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les  plus  dignes  de  la  confiance  publique,  & de  remplir  avec  zèlç 
& courage  les  fondions  civiles  & politiques  qui  lui  feront  con- 
fiées. Lequel  ferment  a été  également  prêté  par  M.  François 
Daiché , Secrétaire  élu , qui  a pris  féance  en  cette  qualité  , & 
M.  le  Préfident  a requis  les  Sieurs  alTemblés  de  prêter  indivi- 
duellement le  même  ferment;  ce  qu’ils  ont  fait  de  fuite  entre 
fes  mains.  Après  quoi  M.  le  Préfident  a , en  conformité  de 
l’article  IV  du  décret  du  a 8 mai  dernier,  prononcé  en  préfence 
de  l’Affemblée  la  formule  du  ferment  qui  fuit  : Vous  jurez  ôc 
promettez  de  ne  nommer  que  ceux  que  vous  aurez  choifis  en 
votre  ame  ôc  confcience  comme  les  plus  dignes  de  la  confiance 
publique , fans  avoir  été  déterminés  par  dons , promeffes , folli- 
citations  ou  menaces.  Et  l’ayant  fait  écrire  en  cara&ères  très- 
lifibles , & expofé  à côté  du  vafe  du  fcrutin , M.  le  Préfident  a 
annoncé  à l’Affemblée  qu’elle  devoit  procéder  par  un  feul  fcrutin 
de  lifte  fimple  à la  nomination  de  trois  Scrutateurs  ; & l’appel 
nominal  ayant  été  fait,  il  s’eft  trouvé  cent  un  votans,  qui  voyant 
la  formule  du  ferment  ci-deffus , ont,  en  remettant  oftenfible- 
ment  dans  le  vafe  placé  à cet  effet  leurs  bulletins , qu’ils  ont 
écrit  ou  fait  écrire  par  Meilleurs  les  Scrutateurs  fur  le  Bureau , 
chacun  levé  la  main,  ôc  prononcé  à haute  voix  : Je  le  jure. 

Et  ledit  fcrutin  ayant  été  ouvert,  dépouillé  & recenfé  par 
Meilleurs  Lagarrigue,  Marcon  & Panat,  Scrutateurs,  comme 
plus  anciens  d’âge , il  en  a réfulté  que  Meilleurs  Lagarrigue , 
Bourgeois  de  Mirabel  ; Theron  , Avocat  de  Bioulè;  & Pecoul, 
Notaire  à Montpezat,  ayant  réuni  la  pluralité  relative  des  luffra- 
ges , ont  été  élus  & proclamés  Scrutateurs  de  la  préfente  Affem- 
blée.  A l’inftant  M.  le  Préfident  a reçu  une  lettre  de  la  part  de 
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Meilleurs  les  Officiers  Municipaux,  dont  la  teneur  fuit  : 

« Montauban  le  x Juillet  1790. 

Monsieur, 

»La  Municipalité  délire  avoir  l’honneur  d’exprimer  à l’AfTemblée  que 

vous  prefidez,  la  fatisfaêlion  que  fa  préfence  répand  parmi  nos  Conci- 
» toyens.  Nous  vous  prions  de  vouloir  bien  l’en  prévenir,  & de  nous  infor- 
» mer  des  jours  heure  auxquels  elle  pourra  nous  recevoir. 

» Nous  1dm  me  s avec  les  fentimens  les  plus  refpeélueux , 

M ONSïEUR, 

» Vos  très-humbles  <k  très- 
» obéilfans  ferviteurs. 

Les  Officiers  Municipaux . 

Signés  Vialettes-d’Aignan,  Arnac,  Bernoy,  Vignals. 

M.  le  Prélîdent  a,  dans  le  même  moment,  reçu  une  lettre  de 
la  part  de  M.  Lalbenque , Lieutenant-colonel  de  la  Garde  Na- 
tionale Montalbanaife , dont  la  teneur  fuit  : 

« Monsieur  le  président, 

» La  Garde  Nationale  Montalbanaife  délirant  faire  une  députation  à 
» Meilleurs  les  Électeurs  du  Diftrift,  me  charge  de  vous  prier  de  l’informer 
» du  jour  & de  l’heure  où  elle  pourra  être  admife. 

» J’ai  l’honneur  d’être, 

»M  o n s i eur  le  Président, 

» Votre  très-humble  & très- 
» obéilfant  lerviteur. 

Signé  LALBENQUE,  Lieutenant-colonel. 

L’Aflemblée,  après  avoir  entendu  la  le&ure  de  ces  lettres,  a 
prié  M.  le  Préfident  de  répondre  à Meilleurs  les  Officiers  Mu- 
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nicipaux  & à M.  le  Lieutenant-colonel  de  la  Garde  Nationale , 
& a fixé  à demain,  heure  de  neuf  du  matin,  pour  recevoir  la 
députation  de  Mefiieurs  les  Officiers  Municipaux,  ôc  celle  de 
neuf  heures  Ôc  demie  pour  recevoir  celle  de  Meilleurs  de  la  Garde 
Nationale. 

Et  vu  l’heure  tarde,  M.  le  Préfident,  après  avoir  confulté 
FAlTemblée , a déclaré  la  féance  levée,  ôc  l’a  ajournée  à demain 
3 juillet,  fept  heures  du  matin  , ôc  a ligné  avec  Meilleurs  les 
Scrutateurs  ôc  le  Secrétaire.  Liausu,  Préfident;  Panat;  Marcon  -, 
Theron  , Scrutateur  ; Lagarrigue , Scrutateur  ; Pecoul , Scruta- 
teur ; Daiché,  Secrétaire. 

Cejourd’hui  trois  juillet,  à fept  heures  du  matin,  l’Aflemblée 
étant  formée  , ôc  la  féance  ouverte,  fe  font  préfentés  Mefiieurs 
Dufau  , Deffaudrais,  Furbeyre,  Paga,  Pintibi,  d’Efcorbiac, 
Electeurs  du  canton  de  Montauban  ; Lamothe  de  Lacour , de 
celui  de  Caufiade  ; Franciel,  Lafon,  Bazou,  Faufe , Delbofc, 
Beftedalot,  Soulié  ôc  Faure,  qui  n’ayant  point  prêté  leur  fer- 
ment civique  à la  féance  d’hier,  ont  été  admis  à le  prêter,  en 
conformité  du  fufdit  décret,  entre  les  mains  de  M.  le  Préfident j 
ôc  lefdits  Sieurs  Lagarrigue,  Theron  & Pecoul,  Scrutateurs 
élus , ayant  pris  leur  place  , ont  prêté  le  ferment  de  bien  rem- 
plir leurs  fondions , ôc  de  garder  le  fecret. 

M.  le  Préfident  a propofé  à l’Aiïemblée  fi  elle  défiroit  pro- 
céder à la  nomination  des  douze  Adminiftrateurs  du  Diftrict 
par  un  feul  bulletin  de  lifte  double  , ou  fi  elle  y procéderait  par- 
tiellement, Ôc  les  voix  recueillies  par  appel  nominal,  il  a été  dé- 
libéré , à la  majorité  des  voix , qu’il  fera  procédé , par  un  premier 


fcrutin  de  lifte  double,  à la  nomination  de  dix  Adminiftrateurs, 
ôc  enfuite  par  un  fécond  à celle  des  deux  reftans. 

M.  le  Préfîdent  a propofé  àl’Affemblée  que  Meffieurs  les  Offi- 
ciers Municipaux  & les  Députés  de  la  Garde  Nationale  ayant 
été  admis  à lui  faite  leur  vifite  aujourd’hui,  il  convenait  de  nom» 
mer  quatre  CommiiTaires  pour  les  introduire  & les  accompa- 
gner. 

Meffieurs  Lacofte-Monîauftir , Raynal,  Miquel  & Roque- 
brune  ont  été  nommés  Commiffaires  à cet  effet. 

A neuf  heures  Meffieurs  les  Officiers  Municipaux  annonces, 
ont  été  reçus  à la  porte  d’entrée  par  lefdits  Sieurs  Commif- 
faires, qui  les  ont  conduits  au  milieu  de  l’Affemblee.  M.  Via- 
lettes-d’Aignan , portant  la  parole,  a dit: 

«Messieurs, 

» La  Municipalité  foupiroit  après  le  moment  où  elle  auroit  la  fatisfaffion 
» de  vous  voir  raffemblés  dans  cette  cité.  Vous  venez  terminer  dans  fon 
»fein  une  partie  effentielle  de  la  Conftitution,  dont  tant  de  motifs  nous 
» faifoient  ardemment  défirer  l’établiffement,  & qui  va  faire  la  félicité  du 
» Royaume. 

„ Si  elle  fe  permet,  Meffieurs,  d’interrompre  un  inftant  vos  travaux, 
» c’eft  pour  fe  réjouir  avec  vous  du  bonheur  que  vous  allez  procurer  aux 
» habitans  de  ce  Diftriff,  compofé  d’hommes  généreux,  & fi  dignes  du  nom 
» de  Francs. 

» Puiffent  à l’avenir  tous  les  individus  qui  le  compofent,  animés  d’un 
» même  efprit,  n’avoir  que  les  mêmes  vues,  pour  que  nous  jouiffions  en 
» paix  de  tous  les  avantages  que  les  foins  de  l’augufte  Affemblée  Nationale 
» du  vertueux  Monarque  citoyen  qui  nous  gouverne,  nous  promettent  a 
» tant  de  titres  ! 


» Nous  vous  devrons,  Meflieurs,  lapoffeffion  de  ces  précieux  biens  qui 
» vont  porter  la  gloire  de  cet  Etat  au  plus  haut  penode  ou  jamais  aucun 
» Peuple  ait  été  élevé.  Nous  vous  prions  d’être  convaincus  que  les  vifs  & 
» refpedueux  fentimens  de  notre  reeconnoiffance  égaleront  la  grandeur  du 
» bienfait  que  vous  allez  nous  tranfmettre.  » 

M.  le  Préiîdent  a répondu  : 

«Messieurs, 

» Tandi  s que  vous  vous  occupez  de  la  fureté  & de  l’ordre  dans  votre 
» ville,  l’Affemblée  électorale , parfaitement  tranquille  fur  vos  foins,  pro- 
» cède  à Forganifation  du  DiftriCt,  d’où  doivent  naître  le  bonheur  & la 
»>  profpérité  de  la  contrée. 

» Votre  ville  en  goûtera  la  première  les  fruits  & les  avantages;  & recon- 
» noiffant  fans  doute  que  la  liberté  ne  peut  exifter  long-temps  avec  la  licence, 
» elle  fera  convaincue  par  votre  voix  que  le  refpeft  le  plus  abfolu  pour  les 
» lois  peut  feul  foutenir  & rendre  durable  l’édifice  majeftueux  que  nous  de- 
n vons  à nos  auguftes  Légiûateurs. 

« L’Affemblée  vous  invite  à affifter  à la  féance.  » 

A neuf  heures  & demie  Meilleurs  les  Députés  de  la  Garde 
Nationale  annoncés  , ont  été  reçus  à la  porte  .d’entrée  par 
Meilleurs  les  Commiffaires.  Introduits  & placés,  M.  Vialettes- 
Mortarieu  portant  la  parole , a dit  : 

«Messieurs, 

» Dans  la  nouvelle  organifation  du  Royaume,  fruit  précieux  des  travaux 
„ de  nos  auguftes  Repréfentans,  l’homme  ordinaire  ne  voit  qu’un  fpe&acle 
» capable  de  flatter  l’amour  propre,  puifqu’il  fe  voit  appelé  à partager  des 
» fondions  dévolues  auparavant  à ceux  qu’on  appeloit  les  Grands  de  la  terre. 

Mais  celui  qui  obferve  la  liaifon  intime  qu’ont  les  mœurs,  les  habitudes 
» des  Peuples  avec  les  lois  ôt  l’adminiftration,  apperçoit  dans  ce  nouvel 
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» ordre  de  chofes  le  principe  certain  d’une  régénération  dans  les  mœurs, 
» qui  doit  affiirer  le  bonheur  des  Peuples. 

» En  effet , Meilleurs , ceux  qui  ont  mérité  le  choix  du  Peuple  dans  les 
» Affembiées  primaires,  ne  le  doivent  qu’à  la  vertu.  Maître  du  choix  , livre- 
» t-on  Tes  intérêts  à celui  qui  pourroit  les  trahir  ? 

» Le  choix  du  Peuple  eft  toujours  bon.  11  choifit  parmi  les  Membres  qui 
» l’environnent,  parmi  ceux  que  de  longues  habitudes,  qu’une  moralité  de 
» principes  foutenus  a fouvent  mis  en  évidence  dans  le  cours  de  leur  vie. 

» C’eft  dans  cet  efprit , c’eft  avec  un  mérite  perfonnel  & reconnu  que 
» vous  venez  vous-mêmes  choifir  parmi  vous  ceux  qui  réunifient  ces  qualités 
» dans  un  degré  plus  éminent  ; car  la  vertu,  comme  les  talens,  a des  nuances. 
» Le  réfultat  de  vos  délibérations  ne  peut  être  qu’infiniment  avantageux  & 
» confoîant. 

» Ce  n’eff  pas  affez,  Meilleurs,  pour  le  bonheur  du  Peuple  de  réunir  des 
» Adminiftrateurs  vertueux  & éclairés  : il  faut  la  force  néceflaire  pour  faire 
» exécuter  ce  que  la  fagefle  elle-même  a diété.  Cette  force  gît  dans  les 
» Gardes  Nationales  : leur  premier  objet  dans  leur  création  fut  le  maintien 
» de  la  Conftitution  ; & telles  font  les  reffburces  que  l’on  peut  attendre  de 
» ces  Corps,  que  l’on  peut  dire  avec  vérité  que  leur  inclination  a commencé 
» par  leur  infpirer  les  devoirs  qu’ils  doivent  remplir.  Quelle  force  que  celle 
>►  du  ferment  que  l’on  fait  de  fuivre  fon  inclination  ! 

» Tous  les  refibrts  de  la  nouvelle  adminiftration  fe  lient  & s’enchaînent. 

"»  Vos  lumières,  voilà  notre  confiance;  notre  volonté,  notre  force,  voilà 
<>>  votre  lecurité.  Nous  venons  vous  offrir  tout  ce  qui  dépend  de  nous.  Animés 
» d’un  même  fentiment,  nous  concourons  au  même  but  avec  un  avantage 
» certain.  Ce  but,  c’eft  le  bonheur  des  Peuples;  & il  eft  d’autant  plus  afturé, 
» que  le  vôtre  & le  nôtre  font  parfaitement  liés.  Voilà,  Meflîeurs,  les  fenti- 
» mens  de  la  Garde  Nationale  de  Montauban  : elle  vous  les  préfente  avec 
» d’autant  plus  de  confiance , qu’elle  fait  qu’ils  font  dans  vos  cœurs,  6c  qu’ils 
» font  la  règle  de  votre  conduite.  » 

M.  le  Préftdent  a répondu  : 

«Messieurs, 

» L’Assemblée  éleêlorale  entend,  avec  un  plaifir  toujours  nouveau,  les 
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» exprefïions  du  patriotifme.  Montrons-nous  de  plus  en  plus  dignes  de  notre 
» liberté,  du  bonheur  que  nous  préfente  la  Conftitution  : foyons  fermes, 

» mais  foyons  juftes,  & foumettons  au  bien  général  les  intérêts  perfonnels. 

» C’eft  de  votre  zèle  à maintenir  les  décrets  de  PAffemblée  Nationale  que 
» vous  verrez  naître  & fe  confolider  la  liberté,  l’ordre  & la  tranquillité  dans 
» votre  ville  ; & la  contrée  applaudira  à vos  efforts  & à vos  fentimens 
» patriotiques. 

» L’Affemblée  vous  invite  à affifter  à la  feance.  » 

Meffieurs  les  Officiers  Municipaux,  ainfi  que  Meilleurs  les 
Dépurés  de  la  Garde  Nationale,  après  avoir  affilié  à la  feance  * 
ont  été  reconduits  jufqu’à  la  porte  d entrée  par  Meffieurs  les 
Commiftaires. 

L’Alfemblée  a voté  Pimpreffion  des  difcours  de  Meffieurs  les 
Officiers  Municipaux  & de  Meffieurs  les  Députés  de  la  Garde 
Nationale,  ainlî  que  des  réponfes  de  M.  le  Préfident. 

Enfuite . M.  le  Préfident  ayant  fait  faire  l’appel  nominal  des 
Électeurs  portés  par  la  lifte  générale,  cent  huit  votans  fe  font 
préfentés,  ont  écrit  les  bulletins  fur  le  bureau,  & les  ont  dé- 
pofés  oftenfiblement  dans  le  vafe  à ce  deftiné,  en  fe  confor- 
mant à l’article  IV  du  décret  du  mai.  Après  quoi  Meffieurs 
les  Scrutateurs  ont  procédé  au  dépouillement  & recenfement 
dudit  premier  fcrutin,  d’où  il  eft  réfulté  que  M.  Pecharman, 
Maire  de  Lafrançaife,  ayant  réuni  quatre-vingt-quatorze  voix; 
M.  Labarthe - Pradal , Éledeur  de  Puylaroque,  en  ayant  réuni 
quatre-vingt-fix;  M.  Viguié,  Éle&eur  de  Négrepeliffe,  foixante- 
deux  ; M.  Furbeyre  , de  Montauban  , cinquante-neuf;  M.  Sartre- 
Salit,  Maire  de  Bruniquel,  foixante-deux  ; M.  Daiché , Maire, 
du  canton  de  Mirabel , cinquante-neuf  ; M.  Civiel , de  Montclar, 
cinquante-huit,  & M.  Dejean,  de  Molières,  cinquante  - fept , 
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ont  été  élus  & proclamés  Adminiftrateurs  du  Diftriét  de  Mon- 
tauban , comme  ayant  obtenu  la  pluralité  abfolue.  M.  le  Prélî- 
dent  a propofé  à l’Aflemblée  de  procéder  à un  fécond  tour  de 
fcrutin  pour  nommer  les  deux  Membres  des  dix  premiers  qui 
reftent  à élire , & l’appel  nominal  ayant  été  fait , l’Affemblée 
s eft  trouvée  compofée  de  cent  douze  votans,  qui  ont  écrit  ou 
fait  écrire  par  Meilleurs  les  Scrutateurs  leurs  bulletins  fur  le 
bureau , lefqueîs  ils  ont  dépofé  oftenfiblement  dans  le  vafe  à 
ce  deftmé , en  fe  conformant  à l’article  IV  du  décret  du  2.8 
mai  ; ôc  ledit  fcrutin  ouvert , dépouillé  ôc  recenfé  par  Meilleurs 
les  Scrutateurs , il  en  elt  réfulté  que  perfonne  n’ayant  obtenu 
la  pluralité  abfolue  des  fuffrages,  M.  le  Prélîdent  a déclaré  y 
avoir  lieu  à un  troilîème  ôc  dernier  tour  de  fcrutin  pour  la  nomi- 
nation des  deux  Sujets  reftans  des  dix  propofés  à la  nomination 
de  l’Alfemblée  par  le  premier  fcrutin,  ôc  fuivant  fa  détermi- 
nation. 

M.  le  Prélîdent  a lu  une  lettre  qui  lui  a été  adreffée  par 
M.  l’Abbé  Lombard , Principal  du  Collège,  dont  la  teneur  fuit: 

“ Au  Collège  ce  3 Juillet  1790. 

» Monsieur, 


» Le  Collège  de  cette  ville  défireroit  d’étre  admis  à l’honneur  de  vous 
» offrir  fes  hommages,  ainlî  qu’à  l’Affemblée  électorale  du  Diftriéh  Si  vous 
» jugez  à propos  de  lui  accorder  cette  faveur,  je  vous  prie  de  m’indiquer, 
» pour  demain,  une  heure  à laquelle  il  pourra  fe  préfenter. 

Je  fuis  avec  refpeéï. 


» 


M 


ONSIEUR, 


» Votre  très-humble  & très- 
» obéiffant  ferviteur. 
Signe  l’Abbé  LOMBARD,  Principal. 
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L’Affemblée  confultée,  a unanimement  délibéré  que  M.  le 
Préfident  eft  prié  de  répondre  à ladite  lettre,  & de  fixer  l’heure 
de  dix  & demie  du  4 au  matin  pour  recevoir  ladite  députation. 

Et  vu  l’heure  tarde,  après  avoir  pns  le  vœu  de  l’Affemblee, 
M.  le  Préfident  a déclaré  la  féance  levée,  & l’a  ajournée  à de- 
main 4 du  courant , heure  de  fept  du  matin  : & ont  ligné  Meffieurs 
les  Préfident,  Scrutateurs  & Secrétaire.  Liausu,  Préfident; 
Lagarrigue , Scrutateur;  Pecoul,  Scrutateur;  Theron,  Scru- 
tateur; Daiché,  Secrétaire. 

Cejourd’hui  quatre  juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-dix , à 
fept  heures  du  matin,  l’Affemblée  étant  formée,  M.  le  Préfident 
a déclaré  la  féance  ouverte  ; & l’appel  nominal  ayant  été  fait 
pour  la  nomination  par  dernier  fcrutin  des  deux  Membres  qui 
refient  à élire  des  dix  propofés  à la  nomination  de  l’Affemblée 
par  le  premier  fcrutin , cent  fîx  votans  ont  remis  oflenfiblement 
dans  le  vafe  à ce  defliné  & en  fe  conformant  à l’article  IV  du 
décret  du  28  mai,  leurs  bulletins  écrits  fur  le  bureau,  & Mef- 
fieurs les  Scrutateurs  ayant  procédé  à l’ouverture,  dépouillement 
& recenfement  dudit  fcrutin,  la  majorité  relative  des  fuffrages 
s’efl  réunie  en  faveur  de  M.  Seguy,  Avocat  du  Roi,  qui  en  a 
obtenu  cinquante , & de  M.  Diffes,  Procureur,  qui  en  a obtenu 
quarante-fix,  lefquels  Meffieurs  Seguy  & Diffes  ont  été  de  fuite 
proclamés  Adminiftrateurs  du  Diftrid  de  Montauban. 

M.  le  Préfident  a prié  l’Affemblée  de  paffer  à un  nouveau  fcru- 
tin de  lifte  double  , pour  la  nomination  des  deux  Adminiftrateurs 
qui  relient  à élire  pour  completter  le  nombre  de  douze  qui  doi- 
vent former  l’adminiftration  du  Diftriét  ; & l’appel  nominal 
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ayant  été  fait,  les  mêmes  cent  fîx  votans,  en  fe  conformant  tou- 
jours à l’article  IV  du  décret  du  2.8  mai,  ont  écrit  leurs  bulletins 
fur  le  bureau , & les  ont  remis  l’un  après  l’autre  oftenfiblement 
dans  le  vafe  à ce  deftiné  ; lefquels  bulletins  ouverts  par  Meffieurs 
les  Scrutateurs,  & dépouillés , & ledit  fcrutin  recenfé , la  pluralité 
abfolue  n’ayant  été  acquife  à perfonne  , fuivant  le  réfultat  procla- 
mé par  Meffieurs  les  Scrutateurs,  M.  le  Préfident  a annoncé  à 
l’Affemblée  qu’il  y avoir  lieu  à procéder  à un  fécond  tour  de 
fcrutin.  Mais  la  Députation  du  Collège  de  cette  ville  ayant  été 
annoncée  , Meffieurs  les  Commiffaires  ont  été  priés  d’aller  pren- 
dre la  Députation  à la  porte  d’entrée , & de  l’introduire  dans 
l’Affemblée.  Et  Meffieurs  les  Étudians , ayant  à leur  tête  Mef- 
ffeurs  Lombard  , Principal  , & Cazèles  , Sous -principal , 
M.  Meric  Duclaux,  Étudiant  en  Rhétorique,  portant  la  parole, 
a dit  : 

«Messieurs, 

« Quoique  notre  âge  ne  nous  permette  pas  encore  d’apprécier  le  nouvel 
» ordre  de  chofes  qui  vous  raffemble,  l’opinion  publique  a déjà  influé  fur 
» nous,  & nous  admirons,  avec  les  vrais  amis  de  la  Patrie,  la  régénération 
» de  la  Monarchie  Franqaife.  Nous  afpirons  au  titre  glorieux  de  Citoyens, 
» & nous  ratifions  au  fond  de  nos  cœurs  le  ferment  folennel  que  nos  pères 
» ont  fait  pour  nous.  C’efl  le  zèle  patriotique  qui  a réuni  en  votre  faveur  les 
» fuffrages  de  vos  Concitoyens.  Ce  même  zèle  vous  fera  choifir  des  hommes 
» qui  vous  reflemblent , capables  de  féconder  les  vues  de  nos  auguftcs  Lé- 
» giflateurs.  Heureufe  cette  contrée,  qui  va  recueillir  les  fruits  du  choix  que 
» l’amour  de  la  Patrie  vous  aura  fuggéré  ! 

»Tels  font,  Meffieurs  les  fentimens  que  nos  Maîtres  nous  infpirent,  & 
» nous  nous  félicitons  de  pouvoir  vous  rendre  ce  témoignage  public  de  leur 
» adhéfion  St  de  la  nôtre  aux  nouveaux  principes  delà  légiflation  françaife.», 
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M.  le  Prélîdent  a répondu  : 
«Messieurs, 


» Votre  âge  heureux,  intéreffant  fous  tous  les  rapports  l’Affemblée 
» électorale,  lui  fait  recevoir,  avec  la  fatisfaûion  la  plus  marquée,  l’ex- 
» prelîion  de  vos  fentimens.  Les  talens  vont  feuls  a 1 avenir  diftinguer  les 
» hommes  : vous  fuivez  avec  fuccès  la  carrière  ou  on  doit  les  perfectionner. 
» Ceux  que  vous  développez  doivent  vous  rendre  tres-precieux  les  Maîtres 
» qui  les  cultivent,  & qui  les  font  germer  en  vous.  Le  régné  de  la  liberté» 
» les  lois  nouvelles,  l’heureufe  Conftitution  que  nous  admirons,  vont  bientôt 
» agrandir  les  âmes,  & ennoblir  les  coeurs.  Vous  en  jouirez  de  bonne  heure, 
» et  vous  les  célébrerez  de  jour  en  jour  par  votre  éloquence. 

» L’Affemblée  vous  invite  d’affifter  à la  féance.  » 

L’Affemblée  a voté  de  fuite  fini  preffion  du  difeonrs  de  Mef- 
fîeurs  les  Étudians  du  Collège  ôc  la  réponfe  de  M.  le  Prélîdent, 
ôc  a demandé  par  acclamation  à M.  le  Principal  d’accorder  deux 
jours  de  vacances  extraordinaires  à fon  Collège. 

M.  le  Préfident  a propofé  à PAffernblée  fi  elle  vouîoit  paffer 
au  fécond  tour  de  ferutin  pour  la  nomination  des  deux  Adminis- 
trateurs qui  relient  à élire;  mais  ayant  déliré  de  fe  féparer, 
M.  le  Préfident  a levé  la  féance  , & Ta  ajournée  à deux  heures 
de  relevée  : ôc  ont  Signé  Meilleurs  les  Prélîdent , Scrutateurs 
ôc  Secrétaire.  Liausu,  Prélîdent  ; Lagarrigue  , Scrutateur; 
Theron,  Scrutateur;  Pecoul , Scrutateur  ; Daiché  , Secrétaire. 

Et  advenue  l’heure  de  deux  de  l’après  midi , l’AlTemblée  for- 
mée , M.  le  Prélîdent  a déclaré  la  féance  ouverte  ; ôc  l’appel 
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nominal  ayant  été  fait,  cent  dix  Electeurs,  en  fe  conformant  à 
l’article  IV  du  décret  du  28  mai  dernier,  ont  remis  en  préfence 
de  Meilleurs  les  Scrutateurs,  8c  l’un  après  l’autre,  leurs  bulle- 
tins dans  le  vafe  deiliné  à cet  effet,  lefquels  bulletins  ils  ont 
écrit  fur  le  bureau , ou  fait  écrire  par  lefdits  Sieurs  Scrutateurs  ; 
êc  le  fcrutin  ouvert , dépouillé  8c  recenfé  par  lefdits  Sieurs 
Scrutateurs  n’ayant  donné  la  pluralité  abfolue  à perfonne  , fui— 
vant  le  réfultat  qui  en  a été  proclamé , M.  le  Préfident  a an- 
noncé qu’il  y avoit  lieu  de  pafler  à un  troifîème  & dernier  tour 
de  fcrutin.  A quoi  il  a été  procédé  de  fuite  ; ôc  l’appel  nominal 
ayant  été  fait,  cent  ûx  Electeurs  fe  font  préfentés  l’un  après 
l’autre , Sc  ayant  écrit  ou  fait  écrire  par  Meilleurs  les  Scrutateurs 
leurs  bulletins  fur  le  bureau , ils  les  ont  dépofés  often-fiblement 
dans  le  vafe  du  fcrutin  , en  fe  conformant  à l’article  IV  du  dé- 
cret du  28  mai  dernier;  8c  ledit  fcrutin  ouvert,  dépouillé  8c  re- 
cenfé par  Meilleurs  les  Scrutateurs,  il  en  a réfulté  que  M.  Liaufu 
ayant  obtenu  trente-huit  fuffrages , a été  proclamé  Adminiftra- 
teur,  comme  ayant  réuni  la  pluralité  relative  ; que  MM.  Satur  8c 
Pecoul  ont  réuni  chacun  trente-cinq  fuffrages  8c  la  pluralité  re- 
lative après  ledit  Sieur  Liaufu.  Mais  comme  aux  termes  de  l’ar- 
ticle XXV  des  lettres  patentes  du  Roi,  données  au  mois  de 
janvier  dernier  , fur  le  décret  de  l’Affemblée  Nationale  du  22 
décembre , les  fuffrages  étant  partagés  entre  lefdits  Sieurs  Satur 
8c  Pecoul , le  plus  ancien  d’âge  doit  être  préféré  , ledit  Sieur 
Satur  comme  plus  âgé  a été  proclamé  Adminiftrateur. 

M.  le  Préfident  ayant  pris  le  vœu  de  l’Affemblée , a déclaré 
la  féance  levée,  8c  l’a  ajournée  à demain  ûx  heures  du  matin, 
pour  procéder  à la  nomination  du  Procureur -Syndic:  8c  ont 
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fîgné  Meffieurs  les  Préfident,  Scrutateurs  & Secrétaire.  Liausu, 
Préfident;  Lagarrigue,  Scrutateur;  Theron,  Scrutateur;  Pecoul, 
Scrutateur  ; Daiché  , Secrétaire. 

Cejourd’hui  cinq  juillet  mil  fept  cent  quatre-vingt-dix,  à 
fix  heures  du  matin  , PAffemblée  formée  , M.  le  Prefident  a dé- 
claré la  féance  ouverte , & a dit  qu’il  faîloit  procéder  a la  nomi- 
nation du  Procureur-fyndic;  & l’appel  nominal  ayant  été  fait, 
quatre-vingt-dix-neuf  votans  ont  remis  oftenfiblement  leurs 
bulletins  qui  ont  été  écrits  fur  le  bureau  , en  fe  conformant 
toujours  à l’article  IV  du  décret  du  mai  dernier;  & Meffieurs 
les  Scrutateurs  ayant  procédé  à l’ouverture  , dépouillement  ôc 
recenfement  dudit  fcrutin,  & perfonne  n’ayant  réuni  la  pluralité 
abfolue  des  fuffrages , M.  le  Préfident  a déclaré  y avoir  lieu  à 
paffer  à un  fécond  tour  de  fcrutin. 

Et  de  faite  l’appel  nominal  ayant  été  fait,  cent  trois  votans 
fe  font  préfentés  l’un  après  l’autre;  & ayant  écrit  leurs  bulletins 
fur  le  bureau,  fe  conformant  à l’article  IV  du  fufdit  décret,  ont 
remis  oftenfiblement  leurs  bulletins  dans  le  vafe  à ce  deftiné  , & 
ledit  fcrutin  ouvert,  dépouillé  6c  recenfé  par  Meffieurs  les  Scruta- 
teurs , il  en  eft  réfulté  que  M.  Satur , Électeur  du  canton  de 
Montauban,  ôc  élu  Adminiftrateur  dans  la  féance  du  jour  d’hier, 
ayant  réuni  cinquante-cinq  fuffrages,  a été  proclamé  Procureur- 
fyndic  du  Diftrict  de  Montauban. 

Et  comme  l’élection  dudit  Sieur  Satur  à la  place  de  Procureur- 
fyndic  du  Diftrict  néceffite  fon  remplacement  dans  celle  d’Ad- 
miniftrateur  à laquelle  il  avoit  été  élu  , M.  le  Préfident  a prié 
PAffemblée  de  procéder,  par  un. nouveau  fcrutin  de  Lite  double, 
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à la  nomination  cfun  Membre  pris  parmi  les  éligibles  du  Dif- 
triéfc ; ôc  de  fuite  l’appel  nommai  ayant  été  fait,  fe  font  préfentés 
. MM.  Sadous,  du  canton  de  Montauban,  & Faure,  de  celui  de 
Montclar  , qui  n’ayant  pas  prêté  leur  ferment  civique , ont  été 
admis  à le  prêter  en  la  forme  de  droit  ; cent  dix  votans  s’étant 
préfentés , ont  remis  oftenfiblement  dans  le  vafe  à ce  deftiné 
leurs  bulletins  , écrits  fur  le  bureau  , en  fe  conformant  à 
l’article  IV  du  décret  du  28  mai.  Et  ledit  fcrutin  ouvert,  dé- 
pouillé ôc,  recenfé  par  Meilleurs  les  Scrutateurs,  perfonne  n’ayant 
obtenu  la  pluralité  abfoîue , M.  le  Préfîdent  a déclaré  y avoir 
lieu  à paffer  à un  fécond  tour  de  fcrutin  ; ôc  de  fuite  l’appel  no- 
minal ayant  été  fait,  cent  onze  votans  ont  remis  oftenfiblement 
dans  le  vafe  à ce  deftiné  leurs  bulletins  écrits  fur  le  bureau, 
lequeldit  fcrutin  ouvert,  dépouillé  ôc  recenfé  par  Meilleurs  les 
Scrutateurs , ôc  perfonne  n’ayant  encore  obtenu  la  pluralité  ab- 
folue  des  fuffrages , M.  le  Préfîdent  a déclaré  à i’Affemblée  y 
avoir  lieu  à un  troifième  & dernier  tour  de  fcrutin.  L’appel 
nominal  ayant  été  fait , cent  dix  votans  s’étant  préfentés  l’un 
après  l’autre  , s’étant  conformés  à l’article  IV  du  décret  du 
28  mai  dernier,  ont  remis  leurs  bulletins  écrits  fur  le  bureau, 
qu’ils  ont  dépofés  oftenfiblement  dans  le  vafe  à ce  deftiné  ; ôc 
ledit  fcrutin  ouvert,  dépouillé  ôc  recenfé  par  Meilleurs  les  Scru- 
tateurs , il  en  a refulté  que  M.  Lâché  -RavailTon  , Électeur  de 
Caylux , ayant  réuni  cinquante -neuf  fuffrages;  ôc  la  pluralité 
relative  & abfolue , a été  élu  ôc  proclamé  Adminiftrateur  à la 
place  dudit  Sieur  Satur.  De  tout  ce  delfus  avons  dreffé  le  pré- 
fent  verbal , ôc  en  avons  renvoyé  la  leéture  à l’Affemblée  , ainfî 
que  la  fîgnature , à trois  heures  de  relevée , après  avoir  pris  le 
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vœu  de  PÀffemblée,  que  nous  avons  ajournée  à ladite  heure. 
Et  ont  ligné  Meilleurs  les  Fréfident , Scrutateurs  & Secrétaire. 
Liausu  , Président  ; Lagarrigue  , Scrutateur  ; Pecoul , Scruta- 
teur; Theron,  Scrutateur;  Daiché , Secrétaire. 

Et  advenue  l’heure  de  trois  après  midi,  PAffemblee  étant  for- 
mée , M.  le  Prélident  a ouvert  la  féance , <k  ayanc  fait  faire 
leéture  du  préfent  Procès  verbal,  il  l’a  clos  & arrête,  préala- 
blement avoir  été  député  par  ladite  Affiemblée  MM.  BoufTac, 
Chateau , Lugol  ëc  Kigal-Garrilîbn , a l’effet  de  témoigner  à 
Meilleurs  les  Officiers  Municipaux  de  cette  ville,  les  remercî- 
mens  de  l’ AlTemblée  , amfi  qu’à  Meilleurs  de  la  Garde  Natio- 
nale , ôc  à Meilleurs  du  Collège. 

M.  le  Prélident  voyant  les  opérations  de  PAlTemblee  termi- 
nées, a dit  : 

«Messieurs, 

» Voilà  enfin  une  bafe  de  plus  à l’édifice  de  la  liberté  & de  la  profpérité  de 
» la  Province,  établie  avec  la  plus  heureufe  facilite. 

» Par  vos  fuffrages  libres  les  Municipalités,  le  Département,  le  DiUriffi 
» font  organifés  : dans  peu  les  Tribunaux  vont  l’être  de  même,  St  jufque 
» dans  le  culte  tout  vous  préfentera  des  hommes  de  votre  choix. 

m Bénififons  cette  Conllitution  heureufe  que  le  temps  St  1 expérience  auer- 

» miront.  de  plus  en  plus. 

» Chacun  de  nous  va  rapporter  à fes  commettans  combien  la  paix,  l’ordre 
» & la  fraternité  ont  régné  dans  cette  AlTemblée.  La  confiance  la  plus  entière 
» de  leur  part  fera  le  prix  de  notre  union,  St  nous  verrons  naître  dans  tous 
» les  cœurs  une  louable  émulation  pour  le  bien  public. 

« Je  ne  puis,  Meffieurs,  que  vous  préfenter  particulièrement  mes  remer- 
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» cîmens  les  plus  étendus  pour  les  fuffrages  dont  vous  avez  daigné  m’honorer  : 
» ils  m’accablent  par  ce  qu’ils  m’impofent,  & ne  me  laiffent  que  le  défir  le 
» plus  vif  de  les  mériter. 

» Les  lumières,  les  talens  & les  vertus  des  perfonnes  auxquelles  vous  avez 
» bien  voulu  m’affocier  me  raifurent,  & encourageront  toujours  mes  efforts 
» pour  la  chofe  publique  & le  bien  général  du  Diftriâ:.  » 

L’Affemblce  ayant  entendu  M.  le  Préfîdent.,  a arrêté  que  fon 
difcours  feroit  inféré  dans  le  préfent  Procès  verbal.  Et  ont  ligné 
Meilleurs  les  Préfîdent , Scrutateurs  & Secrétaire.  Liausu, 
Préiîdent ; Lagarrigue,  Scrutateur;  Pecoul,  Scrutateur;  The- 
ron , Scrutateur  ; Daiché  , Secrétaire. 

Collationné  fur  V original  par  nous  Secrétaire-greffier  du 
Difirid  de  Montauban,  Ce  août  1790. 

Signé  Latreilhe. 


A MONTAUBAN, 

De  rimpriraerie  de  Fontanel,  Imprimeur  du  Roi  & du  Diftrift. 


